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et qu'on doit faire usage d'un long bäton pour opörer son
döplacement. L'innovation ci-dessus que nous trouvons

döcrite dans le Photogramm permettra dösormais de sup-
primer 1'usage du baton, car les boucles ötant maintenues
rigides courreront aisöment le long de la tringle.

FAITS DIVERS

Notre concours.

Photographie d'une goutte d'eau pendant sa chute.

Notre concours a 6tö fermb le 15 octobre dernier. Le
nombre des concurrents n'est pas trös considerable, mais
oui bien le nombre des cliches, et nous pouvons dire sans
rien pröjuger que parmi les rösultats obtenus il en est de

fort remarquables. Le jury international va rnaintenant
ötre appelö a fonetionner entre Vienne, Paris et Genöve.
Cette consultation ä distance sera nöcessairement un peu
longue et nous ne pensons pas pouvoir rendre compte du
verdict final avant notre numöro de döcembre.

* *
*

Socidtö des Amateurs photographes. Concours International
de Photographie.

Article premier. — La Societe des Amateurs photographes

organise entre tous les amateurs un concours de pho-
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tographie entibretnent gratuit pour les membres des Socib-
tbs photographiques francaises. Les amateurs ne faisant

partie d'aucune Socibtb devront verser prbalablement une

somme de cinq francs.

Art. 2. — Tous les formats et les tirages sont admis;

Art. 3. — Le eoneours comprendrn cinq sections :

1° Portraits et groupes ;

2° Paysages;
3° Photographie documentaire et scientitique ;

4° Un sujet particular : La Seine aupont de Saint-Cloud;
5° Un sujet gbnbral : Scenes de la vie militaire.

Art. 4. — Chaque concurrent ne devra pas envoyer plus
de deux bpreuves pour chaque section, sauf pour la 5me, oil
le nombre des bpreuves ä envoyer est illimitb. Les amateurs
qui ne concourront que dans cette section n'auront aucun
droit ä payer. La Socibtb se reserve le droit d'utiliser les

bpreuves envovbes pour la 5""' section ä l'illustration d'un
ouvrage.

Art. 5. — Les bpreuves seront classbes (par un jury qui
sera ultbrieurement dbsignb) par ordre de mbrite et, chaque
section comportera, s'il y a lieu, deux prix consistant en
mbdailles et une ou plusieurs mentions honorables consistant

en diplömes.
Un prix spbcial sera attribub ä l'bpreuve la plus artis-

tique, quelle que soit sa section.

Art. 6. — Les bpreuves devront btre envoybes, franco de

port, avant le Ier avril 1895, ä, M. Maxime Brault, secrb-
taire, 339, rue Saint-Martin, Paris.

Art. 7. — Chaque bpreuve devra porter une btiquette
indiquant le nom de l'auteur, s'il fait partie d'une Socibtb,
l'indication de la section, et le plus de renseignements pos-
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sible sur les conditions dans lesquelles l'öpreuve a 6td obte-

nue (date, heure, ciel, objectif, foyer et tirage, diaphragme,
appareils et produits employes, etc.). S'il y a lieu, un prix
spöcial sera accordö au concurrent qui aura donnö les
dötails les plus exacts, les plus clairs et les plus utiles.

Art. 8. — Seules seront retournöes ä leurs auteurs les

photocopies des concurrents qui en auront fait la demande

expresse, accompagnöe du montant des frais de renvoi.
Exception sera faite pour celles de la 5me section, que la
Sociötö se reserve de garder.

Pour le Comitö:

Le Secretaire, M. Braui.t.
# *

»

L'observatoire du Mont Blanco.

L'observatoire ötabli il y a quatre ou cinq ans par le

professeur Pickering sur le mont Blanco dans les Andes,
prös d'Arequipa, et qui ötait un des plus ölevds du monde

a ötd dötruit par une bände de maraudeurs.
/Temps.)

Cette stupide destruction est profonddment regrettable,
car eile va momentandment entfdver les travaux d'un
savant ä qui l'astronomie est döjä redevable de nombreux
travaux. On se rappelle que c'est le professeur Pickering
qui, depuis le mont Wilson (Californie), fit en 1890 une
sörie de photographies de la plandte Mars. II arriva ä prou-
ver que l'dtendue des neiges dans l'hdmisphdre sud de

Mars s'dlevait, le 10 avril 1890, ä 2500 milles carrös, soit

presqueä la superficie des Etats-Unis.
Red.)

« *
*
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Une perle.

Cueilli dans un recueil do vulgarisation photographique:
« la lumiörc oxhydriquo est une des plus puissantes con-
nues ; eile se produit lorsque l'hvdrogöne ou legaz d'öclai-

rage brülent dans l'oxygöne pur. »

On retablira sans hesitation : « la lumi6re oxhydrique est

une des moins öclairante eonnues, mais la combustion de

l'hydrogöne ou du gaz d'öclairage dans l'oxygöne döveloppe
une chaleur considerable qui permet l'incandescence d'un
morceau de chaux ou de marbre, un des plus puissants
moyen d'dclairage eonnus. »

La vulgarisation est une bonne chose, ä la condition

expresse que le vulgarisateur sache ce qu'il enseigne, car
autrement il fait plus de mal que de bien ; je pröföre de

beaucoup un cerveau inculte ä celui dans lequel on a em-
magasine des id6es fausses.

Notre illustration.

Au Ictvoir.

Le joli motif que nous publions aujourd'hui est dü ä
M. E. ChAble, president du Photo-club de Neuchätel. Le
cliche en similigravure est l'ceuvre de M. Bonneau, de

Gen6ve, dont l'etablis.sement ouvert depuis peu, prend une
heureuse extension. Nous le remercions de cet interessant
travail.
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